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Adieu Fanchon ma petite mignonne  
Faut nous quitter il faut nous séparer 
Et sans délai, c'est la loi qui l'ordonne  
Ne vois-tu pas le vaisseau préparé 
 
Que me dis-tu ton discours me désole  
Ho tu m'enfonces un poignard dans le cœur  
Si c’était vrai que je deviendrai folle  
De voir hélas partir mon bien aimé 
 
Ne sais-tu pas aux lois faut que j’obéisse 
Je suis porté pour un embarquement 
Car sur la mer chacun fait son service 
Navigue courageusement 
 
Pourrais-tu pas mettre un homme à ta place  
Pour l'agrément de rester avec toi  
Accorde moi marin cette grâce  
Je ne pourrai vivre un moment sans toi.  
 
Console-toi un peu de patience  
Si je va aux Indes ce n'est que pour trois ans 
Que ferons-nous trois ans dans le ménage  
Faudrait nourrir la femme et les enfants 
 
Contentement surpasse les richesses 
Reste avec moi ou bien je vais mourir 
De m’épouser tu en as fait la promesse 
Si peu que j’ai pourrait-il nous nourrir 
 
Adieu Fanchon, adieu brillante étoile  
Plus éclatante que l'étoile du jour  
Diverti-toi pendant ma longue absence 
Jusqu’au moment où se serai de retour 
 
C’est donc fini il faut donc que je meurs 
Mon bel amant tu me mènes au trépas 
J’aperçois hélas couler ma dernière heure 
Tarde un moment que je meurs dans tes bras 
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